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DEVINETTE

MOULINS A AUMONES
On sait que Ics Kalmoucks ont des "lmoulins à prières II. Voici un

inventeur - américain, cela va sans dire - qui vient d'inventer, dit-on,
le Ilmoulin à aumônes "I.

L'appareil est un distributeur automatique oùt il n'est nullement besoin
de déposer les deux sous qu'exigent les autres. Au contraire ! Il est agré.
mnenté d'une manivelle qu'il n'y a qu'à tourner une centaine de fois pour
"amener une pièce de dix centimes, salaire du travail accompli.

Les faméliques qu'un morceau de pain peut sauver de la mort ne se le
feront pas dire deux fois. Ils tourneront la manivelle à tour de bras, tant
que l'aumônier automatique aura du billon dans le ventre... Et comme il
faut que rien ne so perde, le travail ainsi dépensé devra servir, en action-
nant une petite machine électro-dynainique, à charge-r des accumulateurs,
qui pourront être applilqués ultérieurement à l'éclairag, nu chauffage, à
une foule de menus usages divers.

IL SAIT TOUT
A lbertine. -Voyons, Alfred, savez vous, vous qui savez tant de choscs,

de combien une femme doir, lever sa robe, à la promenade
Alfred. -Elle doit la soulever un peu au dessus deux pieds.

EST-CE VRAI
gie-J'ilu dans un journal que les hommes vivent d'habitude quel.

qucs années de plus que les femmes.
Lui.-Je doute fort de cela; tuais les années de femmes sont habi-

tuellement plus longues.

PAS D'EXCEPTION
Masdame. -Il est bien dur pour une3 jeune tille qui se ai-ie de3 quitter

le nom de s(s parents pour pirendre celui de son mari.
J[onsieur.-Puitiqu'elle lui pirend tout ce qu'il a, pourquoi laisser cela

de côté?I

DIVERGENCE D'OPINION
Jir Reirelard.-Cmacun s'accorde à dire que l'air du matin est excel-

lent pour la santé, ma chère amie.
iladamne (sèclemtieit), -Moi, je suis bien certaine que l'air de 3 heures

du matin est très mar.vais.

.QUESTION INDISCRÈTE
Ail1le .Mûre.-Vous comprenez qu'on a encore des illusions quand,

comme moi, on n'a vécu que dix huit courtes années.
ir Iincessarsrir.-Et où étiez-vous le reste du temps 7

-Ma ceIrc, j'ai re,,c",tré to~ut à l'heure uu jeune mn"sieur qui avait un venirc
énorn.e. Je nec Lais <il il et pab

INVRINISEMBLANCE

Pensées Inédites d'Auteurs Inconnus
il faut rigoureusemient punir les premières fautes des enfants pour pré-~ 1~I

venir les secondes (lui seraient bien plus grandes.

On ne peut rendre les enfants capables dans quelque chose de grand
sans les endurcir au travail dès leur ieunesse. I I

L'épargne est le premier et le plus grand gain et le plus grand et le
plus certain r-cvenu.

1Lhonm est bien lîvureux et Dieu lui fait une grande grâce lorsqu'il a l .

une bonne femmie. '\Iq- '

Il vaut mieux avoir affiai-e à de bons ignorants qu'à de savants
méchante. '

Si bien qu'on soit guéri, on n'est pas si bien que ai on n'avait pas été j1

Beaucnup dlonner et ne rien demander est un kûr moyen de plaire. /

On est.jeune en sa vieillesse lorsqu'on est vieux en sa jeunesse.

Il n'y a rien de plus bas et de plus méchant que le mensonge.
x

On ne trouve guère d'hommes fort Jeunes et fort sages.

On pardonne facilement, quand oit aime véi-itablemnent.

La lecture des bons livres fait les sages et les savants.

Il n'est rien de plus diliUcile que de retenir sa langue. Loud.ictie.- Voyons, maman, je suppose bien que tu n'as jamais été aussi petite
que moi?


